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VIVRE LE CARÊME 2016
Le carême est un cheminement qui invite à se tourner vers 
Dieu et vers les autres afin de prendre conscience du lien qui 
unit les enfants d’un même Père. Parfois, ce lien est fragilisé, 
voire rompu et pourtant, sans cesse, le Christ tend la main.
A son image, apprendre à tendre la main sans jamais perdre 
espoir, telle est la démarche proposée sur la route vers Pâques. 
Il s’agit de rester disponibles et ouverts afin de surmonter les 
divisions, les peurs et l’incompréhension entre les personnes, 
y compris les plus lointaines, pour construire ensemble une 
communauté fraternelle et universelle.
Autour d’une œuvre d’art
Dans un monde bouleversé par les crises économiques, 
écologiques, sociales et éthiques, le CCFD-Terre solidaire invite 
à "faire communauté dans un monde pluriel". Il interroge.
- �Face aux réfugiés qui frappent à notre porte, comment nous 

laissons-nous interpeller par la Parole de Dieu : "j’étais 
étranger et tu m’as accueilli..." ?

- �Face aux fanatismes, au radicalisme, ne nous laissons pas 
gagner par la peur… Comment pouvons-nous jeter des ponts entre groupes différents 
: musulmans, juifs, croyants et non croyants ?

- �Face aux pauvretés, au chômage, aux exclusions, oserons-nous l’Espérance pour aller 
à la rencontre des blessés de la vie ?

L’animation de carême propose, entre autres, une démarche autour d’une œuvre d’art 
qui trace un "Chemin de vie, chemin de foi, chemin d’espérance" et qui se décline en 
cinq étapes : "Partir", "S’ouvrir à l’étranger", "Partager ses doutes", "Repartir changé", 
"Se reconnaître aimé". Ces étapes à lire et à méditer avec la tenture demande du 
temps et du recul. 
Contre la fatalité et la violence
Chacun est invité à saisir ce temps de carême pour interroger ses relations avec les 
autres, proches ou lointains. Chacun est invité à redécouvrir que faire communauté à 
la suite du Christ est un chemin de liberté et de fraternité universelle.
Ce chemin ne va pas de soi. Pourtant, dans les conditions les plus difficiles, au Liban 
ou en Centrafrique par exemple, des femmes et des hommes se lèvent et se dressent 
contre la fatalité et la spirale infernale de la violence, pour construire un vivre ensemble 
dans le respect de chacun. Ils nous bousculent.
Et depuis 54 ans, grâce au CCFD-Terre solidaire, à travers le don de carême, nous pouvons 
participer aux histoires de ces femmes et de ces hommes ! Nos dons leur permettent de 
mener ces actions concrètes qui contribuent à leur apporter cette autonomie alimentaire 
durable et combien nécessaire pour vivre dignement !
Notre don de carême est un beau geste fraternel, assurément un premier pas pour faire 
communauté en tissant des liens.
«... Nous avons besoin de grandir dans une solidarité qui doit permettre à tous les 
peuples de devenir eux-mêmes les artisans de leur destin, de même que chaque homme 
est appelé à se développer». (Pape François)

Christophe Krust et Denis Schwertz
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LA FRATERNITÉ N’EST PAS UNE OPTION, 
C’EST UN DÉFI POUR L’ AVENIR.

Nous sommes marqués par les différents événements de l’actualité 
nationale et internationale qui nous touchent au quotidien et nous 
interrogent sur la façon de vivre ensemble alors que le monde est 
en pleine mutation et que les cultures se mélangent.
Comment surmonter les clivages pour permettre de mondialiser des 
communautés fraternelles ouvertes sur le monde et qui agissent pour 
la justice, l’égalité et la solidarité ?
Ce défi, il est en route. Nous savons que cette aspiration est réelle 
pour une multitude de personnes qui refusent de céder à la peur et 
aux cloisonnements.
Porteurs d’espoir
Durant la période de Carême, en équipe CCFD-Terre solidaire, soyons 
des porteurs d’espoirs pour que la solidarité internationale soit ce 
phare qui nous guide pour construire une fraternité active avec le 
public invité lors de nos différentes animations et lors des moments 
à vivre dans nos paroisses.
Participons à la fraternité lors des Journées de l’Espérance. Le CCFD-
Terre solidaire y met en avant la dignité et le respect de ceux qui sont 
touchés dans leur vie et qui sont relégués en marge de la société.
Construisons la fraternité en accueillant le frère venu d’ailleurs et 
qui frappe à la porte de nos certitudes, qui bouscule nos préjugés, 
interroge nos idées reçues et donne du sens à la rencontre. Rencontre 
qui permet d’évoquer la vie que chacun porte, la rend visible et 
vivante. Rencontre qui provoque pour sortir de soi, changer de 
regard. Rencontre qui convoque « pour comprendre que la misère 
et la faim ont des causes structurelles et qu’on peut les combattre » 
(G. Aurenche).
Écouter les cris des pauvres
Agissons pour que la fraternité fasse prospérer des communautés 
bâties sur nos valeurs chrétiennes et dans l’esprit de l’année de la 
Miséricorde, la confiance, la tolérance, la diversité, la sobriété, le 
dialogue inter-religieux. Qu’elles soient capables d’écouter les cris 
des peuples les plus pauvres, plus particulièrement ceux qui sont 
soutenus dans les projets du CCFD-Terre solidaire et ceux que nous 
aurons l’occasion de découvrir lors de la venue des partenaires en 
février prochain ; qu’elles leur apportent le soutien nécessaire pour 
faire respecter leurs droits et les soutenir pour transformer leurs 
conditions de vie.
Rappelons durant ce temps de carême que le don financier est 
un geste fraternel, que le partage équitable va dans l’intérêt de 
l’humanité toute entière.
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La collecte nationale se fera dans les paroisses le week end du 12-13 mars 2016 (5e dimanche de carême).
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FAIRE COMMUNAUTÉ DANS UN MONDE PLURIEL



DES ESPÉRANCES À PARTAGER ET À CONSTRUIRE CHEZ NOUS
Partenaire brésilien du CCFD-Terre solidaire en lutte 
contre le racisme et la violence faite aux femmes

Depuis 1993, le CCFD-Terre solidaire soutient 
l’association EQUIP. 

Du 17 février au 2 mars 2016, l’Alsace accueille 
Francisco Oliveira Mesquita qui rendra compte de 
l’action de ce centre de formation qui aide la société 
civile à s’organiser.
Ce brésilien est directeur-adjoint d’EQUIP, une 
association fondée en 1988 à l’initiative de plusieurs 
organismes du Nordeste du Brésil. 
Cette ONG rassemble des syndicats, la pastorale rurale, 
un service d’éducation populaire, etc.
Lors de la création de ce centre de formation, la "culture" 

de la pratique démocratique était extrêmement limitée. 
Le Brésil subissait encore l’influence du régime des 
généraux. 
Ce n’est qu’en 1984, que le pouvoir a été rendu aux 
civils. 

Avec le CCFD-Terre solidaire
Depuis 1993, le CCFD-Terre solidaire soutient ce 
centre qui aide la société civile à s’organiser. EQUIP 
propose des formations pour les responsables et 
éducateurs d’organisations intermédiaires. Il s’agit de 
développer leurs compétences en matière de gestion 
et de gouvernance pour leur permettre de définir leur 
orientation stratégique, de veiller à la rigueur de leur 
planification et du suivi de leurs projets. EQUIP a aussi 
l’ambition de répondre au besoin de renouvellement 
de la société civile par la formation de jeunes, futurs 
militants. 
EQUIP plaide aussi auprès des autorités brésiliennes 
pour une meilleure reconnaissance de la société civile. 
L’association prend part à des réseaux nationaux 
(ABONG) et internationaux (échange avec l’Argentine, 
collectif MERCOSUR, Forum sociaux…).

Un racisme tenace
En Alsace, Francisco rendra compte des évolutions de 
la mission d’EQUIP. Il y a d’abord assuré des fonctions 
administratives, puis a été éducateur. Il participe 

actuellement à l’équipe de direction de son association.
Le Nordeste n’est plus aujourd’hui une terre d’extrême 
pauvreté comme au siècle dernier. 
Cependant, de nouveaux problèmes apparaissent dans 
les zones les plus reculées, d’une part un racisme se 
révèle tenace envers la jeunesse noire descendant 
des esclaves, et d’autre part une violence envers les 
femmes qui connait une recrudescence, apparemment 
parce qu’elles ont pris plus d’autonomie. 

Un soutien aux femmes
Dans ce contexte, le plan 2015-2017 d’EQUIP met 
l’accent sur le soutien aux femmes et aux jeunes 
afro-brésiliens. Il a prévu de répartir, dans les états 
du Nordeste, 45 éducateurs chargés de susciter et 
d’accompagner des groupes dans les zones les plus 
reculées. 

A la découverte de l’Alsace 
En Alsace, Francisco souhaite découvrir la vie locale et 
la manière d’agir de la société civile. Il est intéressé 
par la formation des bénévoles des associations, par 
le dialogue existant ou non avec ces réfugiés, par les 
structures d’accueil mises en place. 
Il souhaiterait comprendre comment se vit l’arrivée 
de migrants en Europe, plus particulièrement celle 
des musulmans.

Christophe Krust et Damien Geldreich

ACCUEIL DU PARTENAIRE 
Dans le Bas-Rhin :
• �Samedi 20 février à 20 h 15 : à la salle du Christ- Roi de Bischheim
• �Jeudi 25 février à 20 h 00 : au Foyer St Georges de Sélestat
• �Vendredi 26 février : 

à 12 h : à la maison diocésaine 27 rue des juifs 
à 20h : au Münsterhof 9 rue des juifs

• �Lundi 29 février à 20 h 00 au Christ Ressuscité à Strasbourg

Dans le Haut-Rhin :
• �Jeudi 18 février à 18 h 30 à Wintzenheim près de Colmar
• �Mardi 23 février à 20 h 00 à Kingersheim près de Mulhouse
• �Samedi 27 février à 14 h 00 à Lauw
• �Samedi 27 février à 19h à St Amarin
• �Dimanche 28 février à Ribeauvillé 
• �Mardi 1er mars à 19 h 00 il sera avec les étudiants à l’aumonerie 

La Cigale à Mulhouse
Les lieux des rencontres seront précisés, entre autres sur le blog.ccfd-terresolidaire.org/alsace-lorraine/,  

et via les paroisses et la presse locale.

LES JOURNÉES DE L’ESPÉRANCE : AIDER ICI ET DANS LES PAYS LOINTAINS
Les deux équipes CCFD-Terre Solidaire de la zone Thur 
Doller se sont investies à la commission Solidarité 
depuis des mois pour permettre de vivre les 

Journées de l’Espérance des 26, 27 et 28 février 
2016 dans "l’esprit Diaconia".  

Plusieurs événements sont en préparation.

Le vendredi 26 février 2016 une rencontre avec l’équipe 
de la conférence St Vincent de Paul et les compagnons 
d’Emmaüs à Cernay.

Témoignage du CCFD-Terre Solidaire

Le samedi 27, un après-midi convivial à Lauw avec 
CARITAS et des personnes qu’elle accompagne. Le 
CCFD-Terre Solidaire de la vallée de la Doller apportera 
un témoignage de son action internationale. 

Saint Amarin accueille le repas "Peuples du Monde" 
préparée par l’équipe de la Vallée de la Thur. Cette 
rencontre organisée depuis plusieurs années trouve 

sa place dans ces journées puisqu’elle permettra à 
des personnes qui bénéficient d’une aide à participer 
à l’élaboration du repas. 
Les prières universelles des célébrations du dimanche 
28 seront préparées à partir des paroles des personnes 
en situation de pauvreté. 
Le partenaire du CCFD-Terre solidaire sera invité à 
participer à ces moments de partages.
La pauvreté au-delà des frontières 
En s’impliquant dans la préparation de ces Journées 
de l’Espérance, le CCFD-Terre Solidaire insistera sur 
l’importance du "vivre ensemble", il posera la question : 
comment faire communauté, tisser des liens et construire 
des partenariats au-delà des frontières ? 
Il s’agit de montrer qu’ailleurs, loin de nous, la pauvreté 
existe aussi et que des hommes et des femmes se 
redressent en luttant pour leur survie avec le soutien 
de leurs frères venus d’ailleurs. 

Autant d’occasions pour ouvrir encore plus nos "portes" 
et pour s’interroger sur les causes structurelles de la 
pauvreté comme le demande le Pape François dans le 
cadre de l’année de la Miséricorde.
"C’est important de savoir qu’on n’est pas toute seule, 
qu’on a du monde autour de soi et de penser à autre 
chose le temps d’un après-midi", a expliqué Céline 
qui "vit des choses difficiles".

Julienne et Bernadette

ÉSPÉRANCES À PARTAGER ET À CONSTRUIRE LÀ-BAS



Saint – Amarin

5e repas solidaire "Peuples du monde" 

Les traditionnels repas frugaux de solidarité attiraient de moins en moins 
de monde. 

Que faire? 

Une idée a été retenue : inviter des personnes d’origine étrangère implan-
tées dans la vallée de Saint – Amarin pour les mettre en valeur. 

Après réflexion, ces derniers ont été contactées personnellement et 
sollicitées pour préparer un plat typique de leur pays. 

Chaque année une dizaine de plats représentants tous les continents 
régalent près de 150 personnes. 

Les personnes "partenaires" sont ravies de participer à une soirée de 
partage et de solidarité internationale. 

"Des liens d’amitié se nouent entre nous", notent les organisateurs.

SE RENSEIGNER :

Alice Arnold, tél. 03 89 82 61 72 

ou Monique Leber, tél. 03 89 82 60 38 

TÉMOIGNAGES
Le parcours des migrants vécus par les jeunes du Bouge 
ta planète à Steige

Dans le cadre des journées d’espérance du samedi 27 février 2016, quatre 
communautés de paroisses de la Zone Pastorale de Sélestat organiseront 
ensemble la manifestation "Bouge ta planète".
Cette journée se déroulera dans la vallée de Villé à l’Espace d’Animation 
Rural de Steige.
Nous proposerons aux jeunes un jeu qui leur permettra de se mettre dans 
la peau d’un migrant. 
Ils circuleront dans différents ateliers représentant les multiples étapes à 
franchir pour arriver dans un pays d’accueil.
Un jeune migrant sera présent et viendra témoigner de son parcours.
A la fin du jeu, une relecture est prévue pour faire la synthèse du ressenti 
des participants.
La journée se terminera par une Célébration de la Parole et avec le partage 
d’une soupe solidaire.

Valérie Resch

UN ÉCHO DE PLAINE

Repas en famille à La Maison des Sources

Un souhait, une perspective : faire revivre l’ancien foyer paroissial jouxtant 
le presbytère de Plaine pour en faire un lieu d’accueil. 
Le rez-de-chaussée de la bâtisse est donc devenu "La Maison des Sources", 
référence à la "maison" où l’on vient retrouver la chaleur d’un foyer et 
vivre des choses en famille et aux "sources" où l’on vient s’abreuver et 
se ressourcer.
Un des projets : tisser des liens entre les personnes de la communauté 
autour d’un repas et se soucier tout particulièrement de ceux qui sont 
seuls et isolés.
Le premier repas a ainsi rassemblé des familles, des personnes nouvelle-
ment arrivées, des voisins vivants seuls. 
Mais plus qu’un repas tout le monde a très vite partagé un chant, un 
jeu, une histoire.
"Se changer les idées, oublier les tracas du quotidien, rire ensemble, se 
sentir intégré, trouver un peu de chaleur humaine", voici quelques paroles 
qui ont été glanées au cours de la soirée.

Carole Haegelé

Engagée dans l’accueil des migrants à Wissembourg

"Bénévole au CCFD-Terre 
solidaire depuis 1994, mon enga-
gement m’a également conduit à 
organiser le Cercle de Silence à 
Wissembourg avec des personnes 
d’Amnesty International", signale 
Christiane Jung. 
Elle poursuit : "M’intéresser au 
sort des migrants, des réfugiés, 
à leur accueil est dans la logique 
de mes différents engagements et 
des actions prioritaires du CCFD-
Terre solidaire.
Avec 2 personnes du groupe local 
d’Amnesty International, nous 
avons rencontré le maire de Wis-
sembourg pour permettre l’accueil d’une ou de deux familles irakiennes 
dans notre commune qui compte 8000 habitants. 
Le maire, favorable à notre demande, a proposé aux élus de voter le budget 
et a réuni associations et particuliers pour accompagner cet accueil que 
nous espérons concrétiser prochainement".

ÉSPÉRANCES À PARTAGER ET À CONSTRUIRE ICI
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 CCFD-Terre Solidaire Alsace

En date du 14/11/2015 avait eu lieu la 3e jour-
née de formation organisée par le diocèse de 
Strasbourg et le CCFD-Terre solidaire à l’inten-
tion des prêtres de la FPEMERAS (Fraternité des 
prêtres en mission d’études et de recherches dans 
l’archidiocèse de Strasbourg ) et des religieuses 

africaines à Strasbourg.
La journée était organisée autour du thème : 
«Le prêtre ou la sœur africaine dans le dévelop-
pement ici en France et là-bas dans son pays», 
thème développé et animé par le père Michael 
Erohubié, prêtre nigérian, doctorant en éthique 
et stagiaire au CCFD-Terre solidaire. 
Après le travail en carrefours sur ce thème, des 
ateliers, animés par des participants, ont permis 
de concrétiser la réflexion sur 3 thèmes :
1 �un «Projet d’autogestion pour et par des femmes 

veuves et pauvres) d’une paroisse ougandaise», 
atelier animé par Sœur Francine Nankintu de 
la Congrégation de Marie Réparatrice

2 �«L’autonomie financière des Églises d’Afrique 
( en particulier la RD Congo) au service du 
développement», atelier animé par le Père 
Stanislas Longonga

3 �«L’entrepreneuriat social au Nigéria», une expé-
rience partagée par le Père Michael EROHUBIE, 
responsable d’un hopital catholique diocésain 
de 2008-2011

Cette journée a permis à une trentaine de soeurs 
et prêtres africains de partager et analyser leurs 
expériences après une première journée sur «les 
fondements de la théologie de la transformation 
sociale au CCFD-Terre solidaire» en janvier 2015. 

Stanislas Longonga

LES SOEURS ET PRÊTRES AFRICAINS EN FORMATION AVEC LE CCFD-TERRE SOLIDAIRE

LE CCFD PRÉSENT À LA MARCHE ŒCUMÉNIQUE 
POUR LA JUSTICE CLIMATIQUE

Le CCFD-Terre solidaire a été très présent à la 
marche œcuménique du 7 au 14 novembre depuis 
Kehl, le Conseil de l’Europe jusqu’à Metz pour 
certains comme Norbert Barthel qui témoigne :
«Avant de se lancer dans de grands projets pour 
la lutte climatique, oh combien vitale pour l’huma-
nité !... je suis convaincu qu’un état d’esprit de 
sérénité, de sobriété s’impose... La nature peut 
nous l’offrir , si nous savons la contempler. Durant 
cette semaine de marche, nous avons été comblés 
par un ciel lumineux, des couleurs automnales 
ou encore par ces couchers de soleil qui nous 
inondaient de paix.
Dans sa belle encyclique «Loué sois-tu», le pape 
François nous a exhorté : «Marchons en chantant.» 
Plus de 2000 personnes ont ainsi marché, chanté 
et prié, accompagnés par des pasteurs qui étaient 
nos guides spirituels. Nous avons partagé dans la 
joie nos engagements, nos projets en vue d’une 
terre habitable pour tous, avec beaucoup de per-
sonnes rencontrées. Ainsi à Châteaux Salins, une 
militante du CMR (Chrétiens en Monde Rural) 

nous a accueillis pour la nuit .Elle témoignait comment les agriculteurs devaient se battre pour valoriser 
leur travail d’éleveurs, tout en respectant les animaux et la terre (Ferme Bio, AMAP)». Geneviève Franck 
était heureuse aussi de participer à cette marche, nous pose ces questions : «Suis je capable d’être plus 
sobre aussi bien dans ma consommation d’énergie que dans mon alimentation» ? «Suis-je capable de 
vivre une certaine décroissance pour sauver notre «maison commune» ?»

Norbert Barthel et Geneviève Franck

TÉMOIGNAGE
Zoé, notre partenaire 

venu en mars 2015, 
nous a écrit depuis 
l’Afrique du Sud 
le 18 novembre 
dernier :

"C’est avec une profonde 
tristesse qu’Africa Unite a 

app r i s les événements qui ont récemment 
frappé Paris, la France et également impacté le 
reste du monde.
Africa Unite ne peut que déplorer et condamner 
fermement de tels actes de barbarie, si loin de 

la vision du monde que nous prônons et pour 
laquelle nous travaillons quotidiennement.
Tous les jeunes d’Africa Unite se joignent à moi 
pour vous témoigner notre soutien. 
D’autre part, le réchauffement climatique nous 
affecte sérieusement ici en Afrique du Sud. Nous 
sommes notamment touchés par la sécheresse: 
les municipalités mettent en place des restrictions 
d’ eau, les agriculteurs sont fortement impactés, 
les animaux meurent, les habitants des villages 
souffrent sévèrement de cette pénurie d’eau. 
Nous espérons la pluie sinon ce serait une crise 
d’ une importante ampleur.
Nous plaçons également beaucoup d’espoir en 
cette COP 21, et nous nous mobilisons aussi à 
notre manière dimanche 28 à l’occasion d’une 

grande marche contre le réchauffement climatique 
et par ce mouvement citoyen obliger les décideurs 
à parvenir à des solutions concrètes et efficaces. 

Malheureusement en raison d’un manque d’argent 
nous n’avons pas pu envoyer nos jeunes à la COP 
21 mais nous suivrons de près." 

Zoe Nkongolo - Africa Unite 
Cape Town, South Africa


